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c:tte dame apercevant le billet que quelques-uns de ses
compagnons portaient ostensiblement, fixé dans le galon de
1ur chapeau, eût l'idée bien naturelle de s'enquérir de ce
qu'était devenu le sien. Elle cherche dans son sac, dans
son porte-monnaie, fouille ses poches, peine perdue. Le
trajet à accomplir .était long. La perspective d'avoir à
débourser une seconde fois le prix du voyage, commençait
à l'inquiéter sérieusement.

Autour d'elle on remarque son trouble et son agitation.
Elle en dit la cause. Obligeamm'eht, ses compagnons de
ratte se mettent en quête, on sonde tous les recoins du,
compartiment, 'mais vainement. Lou billet reste introu-
vable.

-Alors la dame, une bonne chrétienne, dans un mou-
vement de foi spontané, dit à haute voix: " Je vais faire
une prière à saint Antoine de Padoue, il me fera retrouver --

mon billet.
Nous laissons à penser l'explosion d'hilarité que pro-

voque cette exclamation ingénue.
Quelques plaisants, avec cette urbanité qui caractérise

d'ordinaire le libre penseur, en prennent texte pour dauber
la dévote et le saint aux miracles: " C'est ça, lui dit-on,
priez saint Antoine, vous allez voir, il vous fera passer
votre billet par la portière."

La bonne dame, très mortifiée de ces lazzis. honteuse
peut-être d'avoir compromis le crédit du Saint devant ces-
railleurs, pour un cas si difficile, prend le parti de se taire
et de prier-dans son coin.

On s'arrête quelques minutes à une station, puis le
train repart à"toute vapeur.

En cours de route, une casquette gallonnière apparait


